
Prédication sur le 
Psaume 25 – Marianne Dubois

Le psaume 25 nous raconte l’histoire d’une personne qui s’engage. Une personne comme 
vous et moi, une personne avec ses espoirs et ses doutes, qui a décidé de se tourner vers Dieu. 
Le texte nous introduit directement dans la pensée de cette personne. Les thèmes se croisent, 
se décroisent dans le fil de la pensée et à la fin de notre écoute il n’est pas évident de savoir 
s’il s’agit ou non d’une bonne nouvelle. 
Pour faciliter la découverte de ce texte, j’ai choisi de le découper en 4 parties, 4 grands thèmes
que j’ai reconstitués. 

Premier thème l’angoisse du péché :

SEIGNEUR, pense à la tendresse et à la fidélité
que tu as montrées depuis toujours !
Ne pense plus à mes péchés de jeunesse ni à mes fautes ;
pense à moi dans ta fidélité,
à cause de ta bonté, SEIGNEUR
Pour l’honneur de ton nom, SEIGNEUR,
pardonne ma faute qui est si grande !
Tourne-toi vers moi ; aie pitié,
car je suis seul et humilié.
Mes angoisses m’envahissent ;
dégage-moi de mes tourments !
Vois ma misère et ma peine,
enlève tous mes péchés !
Vois mes ennemis si nombreux,
leur haine et leur violence.
Garde moi en vie et délivre-moi !
O Dieu, rachète Israël !
Délivre-le de toutes ses angoisses !

Le psalmiste s’adresse à Dieu mais ne s’en sent pas digne. Il a fait des erreurs, il s’est trompé 
souvent et en a conscience. Il n’est pas en paix avec lui-même, il n’est pas en paix vis à vis de 
son Dieu. Sa prière est brouillée par l’incertitude d’être pardonné. Son regard est fixé sur le 
passé. Paralysé par ses fautes, il ne se sent plus capable d’aller de l’avant. 



Pourtant, deuxième thème, le  psalmiste a le désir profond d’être en permanence tourné vers 
Dieu.

SEIGNEUR, je suis tendu vers toi.
Mon Dieu, je compte sur toi ; ne me déçois pas !
Que mes ennemis ne triomphent pas de moi !
Je t’attends tous les jours.
J’ai toujours les yeux sur le SEIGNEUR,
car Il dégage mes pieds du filet.
J’ai fait de toi mon refuge, ne me déçois pas !
Intégrité et droiture me préservent,
car je t’attends.

Le psalmiste sait qu’il n’y a qu’en Dieu que sa vie sera paisible. Il sait que Dieu dégage ses 
pieds du filet, qu’il le délivre des problèmes quotidiens, qu’en s’appuyant sur lui, en faisant de
Dieu son rocher, le fondement de sa vie alors les choses iront différemment, alors il pourra 
aller de l’avant, prendre un chemin de vie différent. Ce n’est pas qu’il n’aura plus de 
difficultés, mais que les difficultés seront ressentis comme moins graves, plus faciles à 
surmonter car l’auteur du texte sera soutenu par Dieu. C’est pourquoi il prie. Il prie jour et 
nuit, attendant une parole de Dieu, un signe pour le guider dans sa vie. Il prie sans relâche, 
comprenant bien que la prière est une des clefs pour rester proche de Dieu. 
L’autre clef, c’est l’étude des textes. Textes compliqués que l’étude et la méditation aident à 
comprendre.

Troisième thème : Le psalmiste prie pour la connaissance : 

Fais-moi connaître tes chemins, SEIGNEUR ;
Enseigne-moi tes routes.
Fais-moi cheminer vers ta vérité et enseigne-moi.

Enseignement, étude, méditation, prière. Dieu se laisse découvrir à travers l’étude priante des 
textes. Ces vieux textes ont encore quelques choses à nous dire. Un message personnel pour 
chaque instant de notre vie, un message porteur d’une espérance, un chemin de vie entre moi 
et le reste des êtres humains, entre moi et Dieu. Dieu se laisse découvrir à travers les textes, si 
nous prenons le temps de les méditer, de les intérioriser. De les laisser vivre en nous, et 
grandir comme une fleur qui s’ouvre pour nous montrer des couleurs nouvelles, un monde 
nouveau, car vu avec les yeux de la foi.

Le psaume 25 n’aurait pas de sens si l’auteur n’était pas sûr d’une chose.
Il est sûr de Dieu. Ce quatrième thème c’est une magnifique confession de foi 
que le psalmiste nous offre :



car tu es le Dieu qui me sauve
Le SEIGNEUR est si bon et si droit
qu’il montre le chemin aux pécheurs.

Il fait cheminer les humbles vers la justice
et enseigne aux humbles son chemin.
Toutes les routes du SEIGNEUR sont fidélité et vérité,
pour ceux qui observent les clauses de son alliance.
Un homme craint-il le SEIGNEUR ?
Celui-ci lui montre quel chemin choisir.
Il passe des nuits heureuses,
et sa race possédera la terre.
Le SEIGNEUR se confie à ceux qui le craignent,
en leur faisant connaître son alliance.

Le Seigneur est un Dieu qui sauve, un Dieu qui montre le chemin, qui offre des nuits calmes 
et paisibles à celui qui s’appuie sur lui. 
Dans sa prière troublée par le sentiment de ne pas être digne, le psalmiste prouve son 
humilité. Et nous, auditeurs attentifs, nous comprenons que l’auteur n’a pas à s’en faire, car 
Dieu « enseigne aux humbles son chemin ». Toute son angoisse n’a pas lieu d’être, ses prières
sont bonnes. Cet homme sans le savoir est déjà sur le chemin du Seigneur.
Dieu est un Dieu qui sauve nous dit le psalmiste. 
Un Dieu qui nous sauve d’abord de nous-même, de notre déception permanente de ne pas être
tel que nous voudrions être. De ne pas faire ce que nous voudrions faire. Dieu nous sauve de 
notre désir de perfection. Tu n’es pas parfait et cela te paralyse? Pourquoi ? Quel intérêt y a-t-
il à être parfait ? Comme il doit s’ennuyer l’homme à qui tout réussit !  Comme il doit faire 
peur aussi ! Qu’a-t-il à apprendre ? Heureusement que cet homme n’existe pas, il serait 
malheureux. Dieu ne s’adresse pas aux hommes parfaits, mais à ceux qui reconnaissent leur 
imperfection. Il les délivre de l’angoisse paralysante, il change leur regard. Ce sont nos 
imperfections qui font de nous des êtres uniques, attachants. 
Dieu nous sauve de l’image que nous avons de nous-même, il nous invite à vivre 
imparfaitement auprès de nos frères imparfaits, pour construire une église imparfaite, pleine 
de richesse et de diversité. Dans cette assemblée, chacun à sa place, son charisme, sa pierre à 
apporter à l’édifice, même s’il ne le sait pas encore.

N’ayons donc pas peur de nous engager dans un ministère. Il n’y en a pas un qui soit moins 
important que les autres, pas un qui le soit plus que les autres. Ils sont tous essentiels et 
singuliers. A nous de trouver celui qui nous correspond le mieux, en fonction des talents que 
Dieu nous à donner.  
Ce qui est rassurant c’est que le psalmiste est comme nous, plein d’incertitude, ce qui ne 
l’empêche pas d’être dans la Bible. Il n’y a donc pas de mal à ne pas se sentir capable devant 
l’ampleur de la tâche.



 La bonne nouvelle, c’est que Dieu nous montre le chemin. Si nous restons tournés vers Lui, 
dans la prière, il nous enseigne la voie à suivre. 
La seule chose que nous avons à faire c’est mettre notre confiance en lui, d’oser prendre part à
la vie de l’Église. Et Dieu s’occupe du reste. 

Alors, avec le psalmiste, nous disons avec confiance : 

SEIGNEUR, nous sommes tendus vers toi.
Mon Dieu, nous comptons sur toi ; 
Nous t’attendons tous les jours.
Nous avons toujours les yeux sur le SEIGNEUR,
car Il dégage nos pieds du filet de l’angoisse.
Nous avons fait de toi notre refuge, notre fondation
Intégrité et droiture nous préservent,
car nous t’attendons, car tu es le Dieu qui nous sauve.

AMEN. 


